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    Les ressources numériques
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1 
Découvrir la police nationale
La police nationale a une histoire avec ses dates, ses personnages célèbres et ses symboles. La connaître vous sera utile lors de votre oral. Elle vous permettra aussi de montrer que vous ne passez pas ce concours par hasard mais que vous souhaitez intégrer une institution ancienne dont vous connaissez l’histoire et les fondements.
Les fondements de l’action policière
Le terme français police provient du mot latin politia, romanisation du grec politeia qui signifie « régime politique, citoyenneté, administration, partie civile » et polis qui signifie « cité ». Au-delà de cette étymologie qui rappelle les fondements de la mission de cette force instituée pour la sécurité des citoyens, il convient d’évoquer aussi la Déclaration des droits de l’homme et du citoyen de 1789.
Elle a en effet nettement défini la philosophie de l’action policière. Son premier article affirme ainsi que « la sûreté fait partie des droits inaliénables et imprescriptibles de l’homme » et le douzième que « la garantie des droits de l’homme et du citoyen nécessite une force publique instituée pour l’avantage de tous et non pour l’utilité particulière de ceux auxquels elle est confiée ». 
Du premier lieutenant de police à la police impériale (1667-1815)
La lieutenance de police
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Définir son projet professionnel
Au-delà de la préparation des épreuves, il vous appartient de faire un réel effort de réflexion sur les raisons qui vous animent à devenir gardien de la paix.
Le choix de ce métier
Parole de jury
Curieusement, un certain nombre de candidats se présentent à ce concours sans l’avoir préparé ni avoir réfléchi sur les motivations qui les poussent à postuler pour un métier à la fois passionnant et difficile. Les jurys d’entretien ont en effet souvent la désagréable impression de se retrouver devant des candidats imprécis et totalement ignorants du fonctionnement d’une institution dans laquelle ils aspirent à entrer. Interrogés sur le type d’activité qu’ils pourraient ou souhaiteraient exercer au sein de la police nationale, ils ne sont pas en mesure de répondre et disent naïvement que l’école leur permettra de découvrir ce métier. C’est ce postulat de départ qu’il convient de réfuter.

Vocation ou choix raisonné ?
Choisir de travailler pour l’État et pour la sécurité des citoyens est un choix noble. Il résulte pour certains d’une vocation profonde d’exercer cette activité depuis le plus jeune âge. On ne joue plus forcément de nos jours dans les cours de récréation au policier et au voleur, mais on mesure encore aujourd’hui l’attractivité de cette fonction régalienne et la force symbolique de celle-ci.
Ce sont les raisons de ce choix sur lesquels vous devez être en mesure de vous positionner et de répondre, notamment lors de l’entretien devant le jury. C’est aussi votre capacité à exercer ce métier qui doit faire l’objet de vos interrogations. Au-delà de la force physique parfois nécessaire, on ne mesure pas la force psychologique indispensable pour répondre aux victimes et aux détresses humaines. Vous ne devrez pas simplement dire que vous pensez pouvoir le faire, mais étayer et argumenter les éléments de votre personnalité qui vous permettront d’être un bon policier.
Les valeurs du policier
L’actualité évoque très souvent les prises à partie des fonctionnaires de police, que ce soit dans les quartiers sensibles ou dans les centres-villes. Cette actualité trépidante évoque aussi parfois les comportements jugés répréhensibles de certains agents. La nécessité d’une force publique pour assurer la sécurité des citoyens n’est jamais remise en cause, mais ce sont parfois les pratiques professionnelles qui sont mises en avant et dénoncées.
Une fois policier, vous ne serez pas un fonctionnaire comme les autres. Vous vous rendrez vite compte à quel point vous serez constamment interrogé et sollicité, que ce soit dans les repas de famille ou entre amis, et aussi par les personnes qui auront connaissance de votre profession. Il faut donc intégrer cette dimension dans la perception de votre futur métier.
Vous représenterez des valeurs et un comportement exemplaires car telles sont les bases de cette fonction. La devise de la Direction centrale de la sécurité publique, « Discipline, valeur, dévouement », incarne bien ce qui vous sera demandé au quotidien, et pas seulement dans le cadre de votre activité professionnelle. C’est aussi un travail au sein d’un collectif, car on ne peut pas intervenir et agir seul. Vous devrez apporter votre personnalité tout en vous intégrant au sein d’un ensemble hiérarchisé.
Construire son projet professionnel
Consulter les sites internet
Votre préparation doit vous donner toutes les chances de réussir. Vous devez vous renseigner sur ce métier de multiples manières. La consultation de sites internet est une bonne chose, mais cette démarche n’est pas suffisante.
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Rencontrer des professionnels
Prenez tout d’abord le chemin d’un commissariat et demandez à rencontrer les fonctionnaires chargés du recrutement afin d’évoquer ce métier. Les portes des hôtels de police ne sont en effet jamais fermées à ceux ou celles qui souhaitent poser des questions sur cette profession. Vous pourrez ainsi rencontrer le policier chargé du recrutement ou tout simplement discuter avec les agents qui assurent l’accueil, qu’ils soient gardiens titulaires ou policiers adjoints.
Se documenter
Vous pouvez aussi vous documenter dans les centres d’information pour la jeunesse, les centres d’information et d’orientation (CIO), les espaces jeunes des mairies ou les forums de métiers où la police nationale dispose souvent de stands d’information. Il s’agit d’avoir une vision claire de ce qui vous attend et de pouvoir répondre aisément au jury qui ne manquera pas de vous demander de quelle manière vous vous êtes informé et qui vous posera de nombreuses questions sur l’organisation de la police nationale.
Il ne s’agit pas non plus de présenter votre future carrière point par point mais d’évoquer les possibilités qui vous attendent et vos souhaits propres : interpeller en étant dans une brigade anti-criminalité, faire de la procédure judiciaire en intégrant une brigade de sûreté urbaine, participer au maintien de l’ordre dans une compagnie républicaine de sécurité… tels sont certains des désirs que vous pouvez exprimer.
Conseils
Restez humble et évitez d’énoncer des certitudes.
N’oubliez jamais que vous postulez pour un emploi et que vous ne devez pas arriver lors de votre entretien avec un air suffisant et prétentieux.
Soyez certain de ce que vous énoncez, mais restez posé et prêt à répondre aux questions avec calme et sérieux.

La stratégie de préparation
Dans le cadre de la loi de programmation sur la sécurité, Elisabeth Borne a annoncé en septembre 2022 la création de 8 500 postes de policiers et gendarmes en cinq ans en France dont 3 000 en 2023. Cette vague de recrutement fait suite à la volonté du gouvernement de renforcer la police nationale après les crises qu’elle a subies (menaces terroristes, gilets jaunes, Covid-19).
Tout recrutement de masse accentue la difficulté d’un concours de la fonction publique pour lequel des candidats souvent surdiplômés se présentent.
Conseil
Réussir ce concours devient donc de plus en plus difficile et exige une préparation importante. Vous devez développer une véritable stratégie et travailler chaque épreuve avec rigueur. Vous devez vous donner les moyens de réussir et n’avoir aucun regret à l’issue des épreuves.

Organiser son temps de préparation
Vous devez préparer des épreuves variées. Il ne s’agit pas de procéder épreuve par épreuve, mais bien de travailler en même temps sur chacune d’entre elles. Il faut donc planifier le temps disponible et le répartir entre chaque matière. Bien entendu, vous devez accentuer vos efforts sur les lacunes que vous avez sur tel ou tel point. La première difficulté est donc de mesurer votre niveau de départ et d’adapter votre préparation à vos faiblesses.
Le cas pratique est une épreuve écrite de mise en situation. Le candidat est face à une ou plusieurs problématiques concrètes expliquées en quelques lignes. Pour l’aider, il a accès à un dossier de 15 pages maximum, composé d’articles, de textes de loi ou de circulaires, etc. À partir de ces documents et de ses connaissances générales, il doit répondre à des questions en se projetant dans la situation. Il est jugé sur sa capacité à formuler des propositions pratiques et à argumenter ses réponses. L’épreuve permet d’évaluer la capacité du candidat à analyser une situation problématique et à prendre les décisions adaptées pour la résoudre. Néanmoins, une acculturation aux thématiques de la sécurité est nécessaire.
Important
N’ayez pas peur de votre niveau de départ (baccalauréat général ou professionnel), car ce ne sont pas toujours les candidats les plus diplômés qui réussissent ce concours mais les plus motivés et ceux ayant montré à l’entretien une réelle volonté de faire ce métier.

Les tests psychotechniques. La gestion du stress est la difficulté d’un grand nombre de candidats. Pensez tout d’abord à dédramatiser ce concours, même s’il représente beaucoup d’investissement personnel et d’espoirs. Vous n’y jouez pas votre vie et vous aurez d’autres chances de le passer si vous y échouez. Préparez ces épreuves sérieusement en vous entraînant.
Les épreuves sportives. Le parcours d’habilité motrice et le test d’endurance cardiorespiratoire ne sont pas des épreuves physiques insurmontables, mais elles exigent une bonne condition physique. Elles sont surtout éliminatoires, alors pensez à vous entraîner sportivement.
L’épreuve orale de langue étrangère. Considérez cette épreuve comme l’entretien avec le jury et préparez-vous à répondre à des questions portant sur vos motivations. C’est un vocabulaire spécifique qu’il vous faut maîtriser. Pensez notamment à préparer un texte à l’avance que vous pourrez lire plusieurs fois avant l’épreuve. 
L’entretien avec le jury. C’est l’épreuve finale et vous avez 25 minutes pour convaincre un jury de 4 personnes, composé d’un commissaire de police, d’un officier, d’un gradé du corps d’encadrement et d’application et d’un psychologue. Soyez maître de vos nerfs et adoptez une attitude calme et respectueuse. Cet oral se prépare, que ce soit sur la forme (tenue vestimentaire, attitude) ou le fond (motivations, souhaits de carrière, etc.).
La gestion de l’après-concours
Vous n’obtiendrez peut-être pas ce concours à votre première tentative. C’est en effet un concours difficile au vu du nombre de candidats mais certains y arrivent sans avoir suivi un cursus universitaire. N’abandonnez pas et recommencez, car c’est aussi par cela que se mesure une motivation.
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Méthode de l’épreuve
Vous préparer et vous entraîner est un passage obligé si vous voulez réussir cette épreuve de tests psychotechniques. Un candidat non familiarisé avec ces questions a peu de chances de réussir. Voici la marche à suivre afin de vous préparer méthodiquement et avec succès à cette épreuve.
Vous préparer est indispensable !
Découvrir le jour du concours des tests que l’on n’a jamais rencontrés entraîne une perte de temps, des erreurs et de la panique. Or, la durée de l’épreuve est courte et chaque minute doit être optimisée. Savoir comment fonctionne un type de tests fait gagner de précieuses minutes, qui sont alors consacrées à leur résolution et non à la compréhension de leur logique.
Avec une préparation rigoureuse et un entraînement régulier, l’ensemble des aptitudes logiques, verbales, numériques et mathématiques, d’observation et d’attention peut s’acquérir et être amélioré.
CONSEIL
Maîtrisez toutes les familles de tests car, chaque année, les sujets ont recours à des types d’exercices spécifiques : raisonnements logiques et analogiques, abstraction, déduction, observation, attention et aptitude à résoudre des problèmes numériques et arithmétiques, etc.

Vous préparer sérieusement est primordial afin :
de vous familiariser avec les questions à choix multiple (QCM) ;
d’assimiler les stratégies, les méthodes et les logiques de résolution correspondant à chaque type de question ;
d’éviter de paniquer face à la longueur de l’épreuve ;
d’acquérir les comportements requis lors de ces tests de sélection :
choisir une méthode plutôt qu’une autre,
passer rapidement à la question suivante si vous ne trouvez pas la réponse,
procéder par élimination,
ne pas vous laisser impressionner par les questions numériques.
Thibault, 25 ans
Sur les forums, j’ai vu beaucoup de candidats échouer au concours parce qu’ils ne s’étaient pas suffisamment entraînés ; ils n’ont pas travaillé régulièrement tous les types de tests. Le plus souvent, ils réussissent à la session suivante après s’être entraînés assidûment. En ce qui me concerne, j’ai travaillé la méthode, fait des centaines d’exercices et des sujets. Je me suis mis régulièrement en condition de concours, sans calculatrice, sans être dérangé, téléphone éteint, etc. Alors, je n’ai qu’un conseil à vous donner : révisez et entraînez-vous !

La méthode pas à pas
Étape 1 : connaître l’épreuve et les aptitudes évaluées
La première chose à faire est de se familiariser avec les types de tests psychotechniques et les multiples exercices qui peuvent être proposés.
Commencez par étudier la fiche 1 de cette partie, qui présente l’épreuve et les connaissances indispensables, afin de planifier votre travail. Pour cela, nous avons découpé par chapitre, de manière progressive, l’ensemble des notions à acquérir dans la partie 5 de cet ouvrage. Il est conseillé de suivre l’ordre d’avancement pédagogique de ces acquisitions.
Prenez ensuite conscience des capacités évaluées afin de vérifier que vous avez acquis les compétences requises. Identifiez bien ce qui vous sera demandé.
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CONSEIL
Ne vous découragez pas ! Avec de l’entraînement, une logique intellectuelle se met en place et permet d’acquérir les compétences nécessaires pour résoudre bien des questions.

Étape 2 : acquérir les connaissances et faire des exercices
Pour acquérir les connaissances nécessaires à votre concours, il est indispensable :
de commencer par la partie logique ;
de travailler ensuite la logique verbale ;
d’alterner entre des calculs simples et des résolutions de problèmes ;
de terminer par les tests d’observation.
Retenez l’essentiel au travers de la fiche 1 répertoriant toutes les connaissances et compétences à acquérir. Chaque type de tests est décrypté et illustré par des exemples. Voici un exemple de découpage par semaine afin d’acquérir les connaissances indispensables :
	Semaine 1
	Aptitude logique

	Semaine 2
	Aptitude verbale

	Semaine 3
	Aptitude numérique

	Semaine 4
	Tests d’observation et d’attention

	Semaine 5
	Entraînements



Terminez en vous entraînant : les sujets corrigés permettent de prendre connaissance des énoncés des questions, d’assimiler les notions étudiées et de prendre conscience des questions à retravailler.
CONSEIL
Prenez le temps de lire attentivement les consignes, qui peuvent varier et parfois induire en erreur. En général, tout est dit explicitement et précisément dans la consigne. Il n’y a pas de question piège.

Enfin, l’entraînement sur des questions type concours est essentiel pour :
repérer les questions souvent posées ;
acquérir des automatismes. Chaque test demande une approche légèrement différente mais certaines règles s’appliquent à tous. Même si les exemples de tests peuvent varier à l’infini, les raisonnements qui permettent de les résoudre sont relativement répétitifs ;
diminuer les risques de se laisser surprendre par une question plus ou moins insolite.
Ayez bien en tête tout au long de votre préparation que la calculatrice est interdite. Entraînez-vous à calculer mentalement. Ne soyez pas paresseux, toute activité quotidienne peut être prétexte au calcul mental.
CONSEILS
Ne négligez aucun des exercices proposés : ils balayent, sous différentes formes, tous les types de tests abordés lors du concours, d’autant plus que les annales du concours sont quasi inexistantes et que la variété des questions possibles est importante.
Multipliez les entraînements sur les types de tests où vous vous sentez faible et travaillez à fond la partie numérique et logique.

Vous pouvez également vous entraîner dans la vie de tous les jours en vous amusant :
jouez avec les lettres en faisant des mots croisés, des mots fléchés, des anagrammes ;
jouez avec les chiffres en remplissant des grilles de Sudoku, de Fubuki ;
jouez avec les figures géométriques grâce à des jeux interactifs sur Internet ;
aiguisez votre sens de l’observation en vous exerçant au jeu des 7 erreurs et différences.
Étape 3 : s’entraîner dans les conditions du concours
Afin d’appréhender tous les types de raisonnement des tests, de vous familiariser avec chaque type de question et de ne pas être surpris le jour du concours, une seule méthode : l’entraînement.
CONSEIL
En temps limité, comme au concours, ou illimité (chez vous lors de votre préparation au concours), ne restez jamais bloqué sur une question, passez rapidement à la suivante. Vous reviendrez à celles que vous jugez moins évidentes par la suite, lorsque les plus « faciles » auront été résolues.

Vous familiariser avec ce type de tests est primordial, car la logique utilisée lors des concours est toujours la même. La réponse à des questions qui peuvent paraître incongrues doit devenir une routine, vous devez finir par ne plus avoir besoin de réfléchir.
À force de faire et refaire les tests, vous développerez des automatismes qui seront utiles le jour du concours où le temps vous fera défaut. Grâce à la pratique en temps réel de sujets de concours, vous serez de plus en plus rapide et cela vous permettra d’acquérir plus d’assurance, de faire l’expérience du stress et de contrôler le temps disponible pour finir votre épreuve.
Conseils
Cette épreuve est très sélective. Alors, quels que soient votre niveau et vos résultats, mettez-vous en situation de concours :
assurez-vous une certaine tranquillité afin de respecter le temps de l’épreuve ;
isolez-vous : prenez soin de ne pas être dérangé ;
rassemblez un crayon de papier, une gomme, des feuilles de brouillon et une montre ;
effectuez scrupuleusement un sujet sans interruption et surtout sans autre support que les connaissances que vous avez acquises ;
après avoir terminé le sujet, et seulement à ce moment-là, consultez le corrigé du sujet.

Surmonter les obstacles
Être positif
La nervosité, la peur et la pression causées par le temps représentent les principaux obstacles à votre réussite. De plus, vous êtes conscient que de la réussite de cette épreuve dépend votre avenir, l’accès à une formation et à un emploi.
Conseils
Commencez par dédramatiser cette épreuve et restez concentré. L’unique difficulté de ces tests réside dans la diversité des questions.
Traitez les questions sans vous préoccuper des précédentes car elles sont indépendantes les unes des autres.
Ne recherchez pas de réponses trop complexes ; faites appel à votre bon sens.
Ne vous placez pas d’emblée dans une situation d’échec en imaginant que vous ne réussirez pas ou que vous ne comprendrez pas : positivez !

Être méthodique
Lisez attentivement les consignes car elles varient d’un exercice à l’autre, voire d’une question à l’autre au sein d’un même exercice.
Exercez vos facultés d’observation ainsi que votre mémoire ; ces aptitudes sont les plus sollicitées dans ces épreuves.
Ayez conscience, en permanence, que les minutes vous sont comptées et respectez impérativement le temps imparti. Gagnez du temps sur les questions faciles, cela vous donnera une marge pour traiter les questions plus difficiles.
Parole de jury
Le temps revêt une importance considérable car la moindre hésitation peut devenir pénalisante si vous vous attardez trop longtemps sur une question ou une partie de l’épreuve. Ne bloquez surtout pas sur une question. Pour tous les tests limités dans le temps, et plus particulièrement lorsque les questions sont nombreuses, il est toujours préférable de passer sans attendre à la question suivante si la solution ne vous apparaît pas immédiatement.

Il n’existe pas de méthode type pour aborder les tests. Le plus simple pour vous est de trouver vos propres repères et manières d’aborder les questions en vous exerçant. 
Tout de même, comme il s’agit de QCM, questions pour lesquelles vous avez des propositions de réponses, 2 types de méthode de résolution sont possibles :
vous partez de l’énoncé de la question, puis vous l’analysez pour trouver la logique qui préside ;
vous partez des propositions de réponses.
Nous vous déconseillions cette seconde méthode qui est plus difficile car elle ne tient pas immédiatement compte de la question. En revanche, les propositions peuvent vous servir à réaliser des estimations ou à vérifier votre réponse.
Florian, 30 ans
Pour les questions non résolues, ne répondez pas au hasard. En effet, quelque fois, les mauvaises réponses sont sanctionnées par une perte de point. Faites très attention : lisez attentivement les consignes générales situées sur la première page du livret de tests.
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Entraînement guidé
Vous allez maintenant vous entraîner à préparer votre entretien avec le jury, d’abord votre présentation, puis les échanges avec le jury. Pour aborder l’épreuve avec sérénité, entraînez-vous de façon régulière.
La présentation
La présentation de la candidate
Madame, messieurs, bonjour,
Je m’appelle Juliette Durand, j’ai 23 ans et je suis célibataire sans enfant. J’habite chez mes parents.
Concernant mon cursus scolaire, j’ai obtenu un baccalauréat scientifique avec la mention bien.
J’étais très intéressée par le droit et les matières pénales et je me suis tournée vers des études à l’université afin de découvrir ce domaine. J’ai obtenu un master 2 droit pénal et sciences criminelles.
Pendant ce cursus, j’ai effectué deux stages dans une structure de police. Le premier a duré une semaine et s’est passé dans le commissariat de ma ville et le second de deux semaines s’est déroulé à la sûreté départementale de la direction départementale de la sécurité publique.
Durant ce premier stage, j’ai découvert au quotidien le fonctionnement d’un commissariat avec l’organisation des patrouilles, le travail d’interpellation, les manifestations. J’ai vu qu’on était parfois très loin de ce que je voyais dans les films et les séries avec un travail administratif important que je ne mesurais pas.
Durant mon second stage, j’ai eu la chance d’entrevoir l’organisation d’un service d’investigation avec le travail d’enquête des officiers de police judiciaire. C’était un esprit différent de ce que j’avais constaté avec les fonctionnaires du service général qui faisaient la police-secours. J’ai apprécié la technicité du travail de procédurier et mesuré tout ce qu’il y avait à faire dans une procédure judiciaire après avoir mis une personne en garde à vue. J’ai assisté à beaucoup d’auditions durant ces deux semaines et j’ai vu ainsi le rapport qui se développe entre la personne interpellée et le policier qui l’écoute.
J’ai ainsi beaucoup appris sur la police pendant ces stages et j’ai découvert l’engagement des fonctionnaires qui y travaillent. Toute petite, je pensais déjà faire ce métier qui me faisait rêver, mais je n’avais pas pu le découvrir vraiment ni en parler car je ne connaissais personne dans ma famille qui en faisait partie. Mon choix a été renforcé par ces deux expériences et cette plongée dans leur quotidien.
C’est en effet pour moi un métier au service de la sécurité de la population et qui a pour but d’assurer l’ordre et la tranquillité publics. Il est difficile car on côtoie les victimes de délits et de crimes et des situations sociales très compliquées. On est aussi souvent face aux conséquences d’actes de violences dont on ne comprend pas toujours les raisons et on relativise beaucoup de choses. C’est pour moi avant tout un métier vivant et qui offre de très nombreuses possibilités, que ce soit dans la police du quotidien, la lutte contre l’immigration clandestine, contre la grande criminalité ou contre le terrorisme.
Tous ces éléments m’incitent à me présenter aujourd’hui devant vous. C’est pour moi une volonté personnelle forte d’intégrer la police nationale. Je ne suis pas devant vous par hasard, mon choix est bien réfléchi et mon cursus universitaire ainsi que mes stages de découverte dans des structures de police attestent de cette volonté.
J’ai particulièrement aimé mon stage en investigation et je souhaite pouvoir un jour intégrer un de ces services car j’aime la rigueur de la procédure, le contact avec les substituts du procureur afin d’exposer les actes d’enquête. J’ai bien conscience que je ne pourrai pas tout de suite être dans ces services et que je découvrirai d’abord sans doute le travail en police-secours. Mais c’est sur le terrain que j’apprendrai mon métier de policier. Je pense que ce sera vraiment un atout pour pouvoir ensuite viser une unité d’enquête.
Je sais aussi que j’ai un cursus universitaire élevé et je vous précise que je passe aussi le concours d’officier de police. Je passe le concours de gardien de la paix alors que j’ai un master 2 parce que j’ai une volonté farouche d’entrer la police, quel que soit mon niveau d’entrée. J’essaierai ensuite de réussir les concours internes afin de devenir officier et pourquoi pas commissaire de police. Je suis jeune et j’ai le temps devant moi pour réussir au sein de cette institution.
Je ne pense pas vraiment ressentir de déclassement dans une école de gardiens de la paix car je sais aussi que je n’ai pas l’expérience de ceux qui ont été policiers adjoints. J’apprendrai donc beaucoup et ce sera l’aboutissement de mon rêve professionnel et la concrétisation de tous mes efforts durant ma scolarité pour y parvenir.
Concernant mes activités personnelles, je suis assez sportive. Je pratique la course à pied en club et le vélo. Je lis beaucoup de polars et je vais souvent au cinéma.
Je suis à votre disposition pour répondre à vos questions.

Méthode
Cette présentation dure près de 4 minutes, ce n’est ni trop court, ni trop long et cela laisse au jury le temps de poser de nombreuses questions sur tous les points qui viennent d’être évoqués.

L’avis du jury
C’est un exposé cohérent sur un cursus scolaire adapté au métier choisi même si le niveau d’étude apparaît élevé. Mais c’est le cas de beaucoup de candidats qui se présentent à ce concours. Il faut donc savoir anticiper les questions du jury sur un éventuel mal-être consécutif à une réussite à un concours de catégorie B de la fonction publique quand on a des diplômes supérieurs à ce type d’emploi.
Il vous appartient de développer la cohérence, quand elle existe, entre votre cursus professionnel et le choix de ce concours. S’il n’y pas de réelle cohérence, vous aurez à longuement argumenter sur les raisons du choix de ce métier en évoquant les nombreux éléments qui vous y attirent. On ne fait pas toujours le bon choix d’études par rapport à la profession que l’on souhaite exercer, mais l’important est de convaincre le jury que vos motivations sont sincères et ne portent pas seulement sur un simple choix de travail dans la fonction publique et les avantages inhérents à celle-ci (sécurité de l’emploi, traitements indiciaires, etc.).
La candidate expose ses stages de découverte de la police et ce qu’elle a appris au contact des policiers, ce qui lui a permis d’affiner ses motivations et son projet professionnel. Elle ne peut pas se voir reprocher un manque de motivation et sa présence apparaît légitime et réfléchie. La première étape d’accroche du jury est donc réussie et elle doit ensuite répondre avec aisance aux questions des membres de celui-ci afin de confirmer cette première impression positive.
La discussion avec le jury
Les échanges
Jury : Madame, nous avons bien compris votre motivation mais, malgré vos dénégations, n’avez-vous pas peur de vous retrouver en école avec des élèves qui auront un niveau d’étude beaucoup moins élevé que le vôtre ? De même, vous serez commandé ensuite par des gradés qui n’ont pas votre cursus. Accepterez-vous sans difficulté cette situation ?
Candidate : Comme je vous l’ai indiqué, ma volonté est d’entrer dans la police quel que soit le statut que j’occuperai. Si je fais mes preuves et si je travaille en interne, je sais que je progresserai. Mon niveau d’étude est ce qu’il est, il m’a apporté des connaissances et une manière de travailler mais il ne fait pas forcément de moi un futur bon policier.
Méthode
Le jury ré-interpelle la candidate sur ce point car il sait que cette situation peut susciter des frustrations et ne souhaite pas faire entrer au sein de l’institution des personnes qui ne jugeraient pas légitimes l’autorité qui les commande.

Jury : Vous avez eu la chance de faire deux stages chez nous. Vous nous parlez d’un esprit différent entre la police en tenue et la police d’investigation. Pensez-vous qu’il y a un antagonisme entre les deux entités ?
Candidate : Je ne le crois pas fondamentalement. Ce sont deux activités différentes avec un ensemble plus hiérarchisé d’un côté et des fonctionnaires en civil de l’autre avec une autonomie peut-être plus grande pour l’investigation. C’est ce que j’ai perçu mais l’esprit police reste partagé par tous.
Méthode
Vous serez repris et interrogé sur les avis ou commentaires que vous pourrez faire sur la police.
Pesez donc chaque mot de votre entretien et évitez des avis tranchés que vous ne pourriez pas expliquer.

Jury : Vous voulez faire un métier dangereux. Que pensent votre ami(e) et votre famille de votre choix professionnel ?
Candidate : Ils me soutiennent et ils veulent que je fasse le métier que j’ai librement choisi. Ils ont un peu peur mais je leur dis que je serai formée pour me défendre.
Méthode
C’est une question habituelle sur l’inquiétude supposée de la famille face au choix d’un métier qui expose à la mort.
Vous n’échapperez pas à cette question parfaitement légitime, donc vous devez vous y préparer.

Jury : Qu’est-ce que le traitement judiciaire en temps réel ?
Candidate : C’est la réponse judiciaire immédiate du parquet aux procédures qui lui sont rapportées téléphoniquement par les officiers de police judiciaire. 
Méthode
La candidate, au vu des deux stages en service de police, sera plusieurs fois interrogée sur ce qu’elle a vu et appris de ceux-ci. Toute réponse approximative serait mal perçue et laisserait à penser qu’elle ne s’est pas intéressée totalement aux services dans lesquels elle évoluait.

L’avis du jury
Cette candidate a fait une bonne présentation de son parcours.
Important
Préparer son oral, c’est savoir anticiper les questions qui vous seront posées au vu de votre cursus et pouvoir dès lors répondre aux interrogations suscitées naturellement et sans difficulté. Vous devez donc analyser précisément votre parcours scolaire et professionnel et ne pas être pris au dépourvu sur celui-ci.
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L’oral se prépare extrêmement sérieusement. Vous trouverez dans cette simulation un florilège d’erreurs fréquemment rencontrées par les jurys de ce concours.
EXPOSÉ DU CANDIDAT
Mesdames, Messieurs, bonjour,
Je m’appelle Pascal Dubois, j’ai 22 ans, j’ai un baccalauréat littéraire (L) obtenu il y a trois ans. J’ai ensuite commencé des études de droit sans réussir à valider ma première année. J’ai par la suite essayé une première année en faculté d’histoire mais je me suis rendu compte que cela ne me plaisait pas alors j’ai cherché un travail rapidement. Je suis actuellement coéquipier dans un établissement de restauration rapide. C’est une activité pour vivre mais je n’ai pas envie de faire cela toute ma vie.
Parole de jury
Le candidat se présente de manière assez succincte, voire bâclée et évoque laconiquement ses échecs en matière de formation sans particulièrement les détailler. Avoir raté des cursus scolaires ou universitaires n’est pas rédhibitoire en soi mais il convient de présenter ces échecs sous un jour plus favorable en les inscrivant dans une démarche qui conduit à la présentation de ce concours.

Je me présente devant vous car je veux être gardien de la paix. C’est un métier qui me plaît beaucoup et c’est pour cela que j’avais commencé un cycle de droit mais j’ai trouvé cette matière aride et trop compliquée et c’est pour cela que j’ai arrêté après mon échec en première année. La police nationale m’attire en effet beaucoup car c’est un métier qui bouge et je pense qu’on ne s’y ennuie pas du tout et que l’on a toujours du travail. J’ai besoin de bouger et je n’ai pas envie d’exercer un métier où je serai bloqué dans un bureau pour assurer des tâches administratives.
Parole de jury
Il convient de se présenter sous le meilleur jour possible et ne pas être dans une situation de refus sur les conditions d’exercice d’un emploi sur lequel on postule. Il est préférable de dire que l’on sera prêt à réaliser toutes les tâches de ce métier et les tâches administratives en font aussi partie. La vision du métier de gardien de la paix est ici particulièrement sommaire et dénote d’un manque de connaissances de celui-ci.

J’ai découvert ce métier à travers tout ce que l’on voit à la télévision, que ce soit les documentaires ou les séries criminelles que j’adore regarder. C’est un métier d’action où l’on rencontre beaucoup de personnes tous les jours et je pense que c’est intéressant.
Parole de jury
C’est une présentation trop simpliste et très limitée qui donne une piètre impression des motivations du candidat.

Ensuite, travailler en tant que fonctionnaire au service de l’État, c’est à mon sens préférable à une activité dans le secteur privé, car je ne me sens pas l’âme d’un commercial et je n’ai pas envie d’être vendeur.
Parole de jury
Le travail au service de l’État n’est pas une fin en soi surtout si elle n’a qu’une finalité matérielle. Le candidat doit démontrer qu’il veut exercer le métier de gardien de la paix pour les raisons spécifiques à ce métier comme la sécurité des citoyens, la volonté de préservation de leur intégrité physique et de leurs biens.

Je suis allé dans un commissariat pour en discuter et j’ai parlé une demi-heure avec un policier adjoint qui s’occupait de l’accueil. Il m’a dit ce qu’il faisait tous les jours et j’ai trouvé son activité très intéressante. Il m’a proposé de rencontrer le responsable local du recrutement au commissariat mais je n’avais pas le temps et je suis parti car je devais prendre mon travail au restaurant.
Parole de jury
Encore une erreur de présentation du candidat qui se présente sous un mauvais jour et démontre une faible force de caractère et de mauvaises raisons quand il refuse de prendre le temps de rencontrer un responsable du recrutement.

Pour préparer le concours, mes bases du baccalauréat m’ont servi et j’ai trouvé les écrits plutôt faciles.
Parole de jury
Le candidat fait preuve de suffisance en indiquant ceci. Il s’agit à chaque instant de faire preuve d’humilité dans les propos tenus devant le jury.

Je souhaite exercer ce métier parce que je sais que j’en ai les capacités. Je n’ai peur de rien et la violence ne m’effraie pas. J’aime bien l’idée de pouvoir rendre la justice sur la voie publique et d’aider les personnes vulnérables en arrêtant leurs agresseurs. 
Je suis assez sportif et je pense avoir la condition physique nécessaire pour exercer ce métier de jour comme de nuit. J’aime bien les sports de combat et je suis ceinture marron de karaté et je pense que ça me servira beaucoup quand je devrai me défendre.
Parole de jury
Encore une fois, le candidat démontre une haute estime de sa personne et indisposera profondément les professionnels devant lui. Si la pratique régulière d’un sport et la maîtrise d’un sport de combat sont une bonne chose, il convient de rappeler que le gardien de la paix appliquera des techniques spécifiques de sécurité en intervention qui lui auront été enseignées en école et qui lui seront rappelées en formation continue. De même, il ne s’agit pas de se défendre mais d’agir en état de légitime défense, concept que le candidat doit connaître. Enfin, un gardien de la paix n’est pas là pour rendre la justice mais pour préserver la tranquillité des citoyens.

Sur l’activité plus précise que je voudrais exercer si je réussis le concours, c’est intégrer une brigade anti-criminalité pour faire du flagrant délit et arrêter notamment des trafiquants de drogue. On m’a dit qu’il fallait être en excellente condition physique et avoir des nerfs d’acier. Je pense que je peux travailler dans ce type d’unité.
Parole de jury
La volonté de travailler en BAC est la plus fréquemment évoquée par les candidats. Si cette motivation est louable car c’est une unité respectable, il convient, pour se distinguer des autres postulants au concours, d’étayer précisément cette envie. Il faut pouvoir en parler avec détail, connaître ses horaires de travail, savoir par exemple que c’est une unité d’intervention de 2e niveau en cas d’attaque terroriste, etc.

Concernant ma situation personnelle, je suis célibataire et je n’ai donc pas de problèmes pour partir à n’importe quel moment en école de police.
Parole de jury
Cet aspect personnel doit être évoqué au tout début de l’entretien et non à la fin, cela rend sa présentation décousue et atteste encore une fois de la mauvaise préparation de cette épreuve.

Pour finir sur ma présentation, je suis quelqu’un de très volontaire et dynamique et je pense que ce sont des qualités essentielles pour réussir au sein de la police nationale. Ce métier, je le ferai avec plaisir parce que je l’aurai choisi et ça c’est important car quand on fait une activité qu’on aime, ça se voit et vos supérieurs sont contents de vous. La police, c’est un métier où il faut être très fort physiquement et nerveusement et je pense être le candidat qui correspond parfaitement à ce profil.
Je suis à votre disposition pour répondre à vos questions et vous exposer plus en détails mes motivations.
Parole de jury
Encore une fois, le candidat se présente trop peu et de manière trop simpliste. Une présentation doit être préparée et réfléchie et quasiment apprise par cœur sans qu’il ne s’agisse d’une récitation sans âme ou de la déclamation d’un discours. Il n’y a pas de place pour l’improvisation au vu des enjeux et du nombre de candidats.
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